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À force de zieu ter Ottawa et sa bureau cra tie incom pé tente, on oublie l’autre ver sant du pro -
blème qui gruge le Qué bec : la scan da leuse domi na tion sala riale de nos fonc tion naires muni -
ci paux !

Si François Legault se sent impuis sant à réa li ser son pro gramme en rai son de l’in�a tion, il
devrait mettre le nez dans les a�aires muni ci pales puisque là, il y en a, de l’argent !
« L’employé muni ci pal qui tra vaille dans les villes […] de
25 000 habi tants et plus gagne annuel le ment une rému né ra tion glo bale de 93 208 $, soit 22
723 $ de plus que l’employé à la solde du gou ver ne ment du Qué bec. Et par rap port au sala rié
du sec teur privé, l’employé muni ci pal encaisse quelque 19 216 $ de plus », résu mait mon col -
lègue Michel Girard le mois der nier, en ana ly sant le Rap port sur la rému né ra tion des sala riés
de l’ins ti tut de la sta tis tique du Qué bec.
Est-ce nor mal que ce palier soit si pri vi lé gié par rap port aux autres ?
OPACITÉ
Quand Le Jour nal a véri �é la promp ti tude des muni ci pa li tés à res pec ter la loi sur l’accès à
l’infor ma tion, Mont réal et Trois-rivières ont mis trois fois trop de temps avant de répondre.
Et Mont réal (ainsi que d’autres villes qui se jugent au-des sus des lois) n’a pas dai gné
répondre à toutes les ques tions.
Notre pre mier ministre devrait peut-être imi ter Le Jour nal et por ter atten tion à ces juri dic -
tions « gras dur » qui nous coûtent cher !
BRIDER LA MÉTROPOLE
J’en reviens à Mont réal, à qui il fau drait deman der des comptes.
Quand connaî tra-t-on les réa li sa tions de son comité de fran ci sa tion ?
Quand saura-t-on quoi faire avec le res tau rant Hélène de Cham plain déserté qui traîne dans
le décor depuis plus de vingt ans ?
Quand réins tal lera-t-on les plaques his to riques dis pa rues depuis dix ans dans le Vieux-
mont réal ?
L’appa reil muni ci pal n’est-il pas une créa ture de Qué bec ?
Eh bien, il fau drait le rap pe ler aux villes ! Sur tout à Mont réal !
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Alors que des quan ti tés impor tantes de neige pou vant atteindre 40 cm sont atten dues dans la
capi tale natio nale aujourd’hui et demain, la der nière tem pête du 23 décembre der nier a
généré plus de 450 appels au ser vice d’infor ma tion 311 de la Ville de Qué bec.

Du 23 au 31 décembre, pas moins de 458 appels ont été faits par des citoyens qui vou laient se
plaindre ou rap por ter un évé ne ment en lien avec les pré ci pi ta tions de neige.
Plus d’une cen taine d’appels concer naient le dénei ge ment des rues, des sta tion ne ments et
des pistes cyclables (voir tableau).
La chaus sée glis sante et les opé ra tions de dénei ge ment ont aussi incité les citoyens à joindre
le numéro mis à leur dis po si tion.
Lors d’un son dage de satis fac tion à l’endroit des ser vices publics, mené à l’hiver 2022 par
Léger, le dénei ge ment des rues à Qué bec avait obtenu tout juste la note de pas sage avec
6,0/10, soit une note signi � ca ti ve ment plus basse qu’en 2021, qui était de 7,2/10.
DANS LES « NORMES »
Pour le conseiller Pier re luc Lachance, res pon sable de l’entre tien des voies de cir cu la tion à la
Ville, le volume d’appels à la ligne 311 lors de la der nière tem pête n’est pas inha bi tuel.

La Ville de Qué bec se pré pare à une autre bor dée qui pour rait lais ser 40 cm de
neige

450 plaintes lors de la der nière tem pête
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Selon lui, les acti vi tés de dénei ge ment ont été concen trées les 26, 27 et 28 décembre, où l’on
signale 216 appels pour ces trois jours.
« On est dans les normes. Je n’ai pas un gros pro blème avec un chi�re comme ça dans la
mesure où, en plus, la fête de Noël a amené plus de cir cu la tion. On est dans les stan dards pour
une condi tion simi laire », a-t-il a�rmé.
« À par tir du 28 décembre, nous avions �ni de ramas ser la tem pête du 23. Les chi�res du 29,
30 et 31, c’est un autre “party” de neige. On le décor tique en deux, car nous avons reçu de la
neige en deux épi sodes qui ont été mar qués par de la pluie. »
PROCHAINE BORDÉE
La Ville sur veille de près la situa tion météo ro lo gique avec la dépres sion qui avance vers le
Qué bec et qui pour rait lais ser jusqu’à 40 cm de neige par endroits dans la région.
« On va être en opé ra tion de grat tage à par tir du moment où les pré ci pi ta tions se font sen tir et
on pro cé dera à l’enlè ve ment dès que la neige �nira de tom ber. À moins de situa tions d’excep -
tion, on ne fait pas d’enlè ve ment le samedi soir. »
La Ville de Qué bec a prévu plus de 77 M$ pour le dénei ge ment, en 20222023, soit plus de 10
M$ de plus par rap port à l’année pré cé dente en rai son de l’indexa tion des contrats et du prix
du car bu rant.
Pour l’ins tant, les dépenses sont en ligne avec les pré vi sions, a laissé entendre le conseiller.
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Travail hybride : des insatisfactions dans la fonction publique
québécoise

Une majorité d'employés ne voit pas les avantages des journées obligatoires au bureau.
PHOTO : ISTOCK

La vaste majorité des professionnels de l'État québécois travaillent désormais en mode hybride, soit
quelques jours à la maison et au bureau chaque semaine. Une vaste enquête menée par une
professeure de Lévis révèle les insatisfactions liées à cette nouvelle réalité et suggère des pistes de
solution aux employeurs gouvernementaux.

Plus de 3900 fonctionnaires ont participé à l’étude menée Andrée-Anne Deschênes, professeure en
gestion des ressources humaines au campus de Lévis de l’Université du Québec à Rimouski. Parmi les
répondants, uniquement 2,2 % passent leur semaine de travail au bureau et plus de 80 % font de 2 à
4 jours de télétravail.

Jonathan Lavoie
Publié hier à 16 h 33

�C� Québec
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Globalement, parmi les employés qui ont adopté le mode hybride, la chercheuse remarque le manque
de valeur ajoutée dans les déplacements sur les lieux de travail. « Ces données-là sont assez
éloquentes à l'effet qu'autant l'agréabilité que la perception d'utilité du travail en présence sont très
faibles. Donc les personnes ne voient pas les avantages et les béné�ces de se rendre sur les lieux de
travail ».

« Les personnes déplorent le fait que tous les employés ne sont pas présents, que la
plupart des journées de travail en présence ressemblent beaucoup aux journées de
travail à distance. »

—  Andrée-Anne Deschênes, professeure en gestion des ressources humaines

Plus de la moitié (55,7 %) des répondants de l’enquête jugent « que de se rendre sur le lieu de travail
n’est pas béné�que ». Selon Andrée-Anne Deschênes, plusieurs raisons expliquent ce constat dont le
manque de �exibilité dans le choix des journées en présence, l’ergonomie inadéquate des postes de
travail et des espaces ouverts trop bruyants qui nuisent à la concentration.

La professeure remarque aussi que l’engagement des employés de la fonction publique est en baisse,
avec près d’un employé sur trois qui affirme ne pas avoir un sentiment d’appartenance fort envers son
employeur. « Les modalités actuelles de déploiement du travail hybride ne permettent pas d'atteindre,
pleinement du moins, les objectifs et les béné�ces positifs du travail en présence. »

Méthodologie

L’échantillon de l’enquête est constitué de 3904 répondants de la fonction publique et des
unités parapubliques, dont Revenu Québec, membres du Syndicat de professionnelles et
professionnels du gouvernement du Québec. Les réponses ont été recueillies entre le 3 et
le 16 octobre 2022.

Piste de solutions

Malgré le désir de �exibilité des employés, Andrée-Anne Deschênes avance que les gestionnaires
auraient peut-être avantage à décréter des journées où la majorité des employés seraient tenus de se
présenter au bureau « pour éviter que les jours de travail en présentiel se transforment en journées
devant les plateformes collaboratives, sans aucune valeur ajoutée ».

Dans les conclusions de son enquête, elle invite aussi le gouvernement du Québec à repenser les lieux
de travail. « Les répondant·es déplorent un matériel parfois désuet, parfois non ergonomique, des
espaces de bureaux non adaptés et un environnement peu hospitalier », souligne la chercheuse.

https://ici.radio-canada.ca/accessibilite-web
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Selon elle, le travail hybride doit nécessairement entraîner un changement dans l’aménagement des
lieux physiques pour « favoriser les interactions qui ne peuvent pas être aussi facilement réalisées à
distance ».

Quant au volet du travail à la maison, Andrée-Anne Deschênes note que le tiers des répondants de
l’enquête affirme réaliser du travail en dehors des heures régulières. Elle invite le Québec à reprendre
la ré�exion sur le droit à la déconnexion, alors qu’un projet de loi est mort au feuilleton en 2020.

Jonathan Lavoie
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AGENCE QMI | Les sec teurs de la tech no lo gie, des soins de santé et des ser vices à la clien tèle
font par tie des emplois les plus convoi tés au Canada en 2023, mais d’autres postes qui néces -
sitent moins de for ma tion sco laire et o�rent de bons salaires sont aussi très recher chés.
« Avec le départ à la retraite de la géné ra tion des baby-boo mers, les employeurs cana diens
sont aux prises avec une pénu rie de talents en métiers spé cia li sés et en postes cols bleus », a
a�rmé hier par voie de com mu ni qué Marie-pier Bédard, qui est vice-pré si dente exé cu tive
chez Rand stad Canada.
IMPACT DU COMMERCE ÉLECTRONIQUE
La pré do mi nance du com merce élec tro nique aura donc une in�uence sur les emplois en
demande, notam ment sur celui de déve lop peur, qui se retrouve en haut de la liste, et celui de
coor don na teur du mar ke ting numé rique.
Les postes de ges tion naire des res sources humaines se retrouvent en deuxième posi tion en
rai son du rôle clé de ce tra vail dans le monde post-pan dé mique où les attentes des tra -
vailleurs ne cessent d’évo luer. Le pelo ton de tête se clôt avec l’emploi d’ingé nieur méca nique,
un sec teur en pleine crois sance avec les éner gies renou ve lables.
LA CONSTRUCTION GRIMPE EN FORCE
La pénu rie dans le sec teur de la construc tion com mence à se faire res sen tir puisque les sou -
deurs sont très sol li ci tés par tout au Canada. Il en va de même pour les postes de com mis
d’entre pôt, de chau� eur ou encore de chargé de pro jet de construc tion.
Les emplois d’in�r mière, de tech ni cien comp table ou encore d’asso cié aux ventes se
retrouvent aussi dans le clas se ment des 15 emplois les plus cou rus au pays.

Voici les emplois qui seront les plus recher chés en 2023
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■ Déve lop peur
■ Ges tion naire de res sources humaines
■ Ingé nieur méca nique
■ Sou deur
■ Tech ni cien/com mis comp table
■ In�r mière
■ Com mis d’entre pôt
■ Conseiller au ser vice à la clien tèle
■ Chau� eur
■ Asso cié aux ventes
■ Assis tant admi nis tra tif
■ Ana lyste d’a�aires
■ Super vi seur de pro duc tion
■ Coor don na teur du mar ke ting numé rique
■ Chargé de pro jet de construc tion

Le top 15 au pays
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L’intel li gence arti � cielle, ou IA, est un type d’intel li gence qui est géné rée par ordi na teur.
Puisqu’elle est capable de rai son ner et d’apprendre, elle peut prendre des déci sions.
D’ailleurs, une IA créée par une entre prise d’open AI a été mise à contri bu tion a�n de pro duire
le titre de cet article.

Bien que le numé rique com mence à prendre de plus en plus de place dans notre monde, les
biblio thèques res tent des lieux impor tants d’accès à l’infor ma tion. Elles four nissent des ser -
vices tels que la consul ta tion et l’emprunt des livres, des �lms, des articles, des recherches,
ainsi que l’accès à des acti vi tés, des confé rences et ate liers. Elles sont aussi un troi sième lieu
où les gens peuvent se ras sem bler, dis cu ter et par ta ger leurs idées.
Cepen dant, avec la venue d’outils comme le célèbre Chat GPT d’open AI, la ques tion com -
mence déjà à émer ger sur inter net : est-ce que leur rôle et, plus par ti cu liè re ment, le rôle des
biblio thé caires, est menacé par l’expan sion de L’IA ? La réponse est non.
ASSISTANCE PERSONNALISÉE
Mal gré tous les avan tages que l’intel li gence arti � cielle peut o�rir aux biblio thèques, elle ne
pourra jamais les rem pla cer. Non seule ment les biblio thèques per mettent d’avoir accès à des
docu ments qui ne peuvent pas être trou vés en ligne, mais elles o�rent aussi des pro grammes
et ser vices qui ne pour ront jamais être auto ma ti sés, tels que l’accès à l’exper tise d’un biblio -
thé caire.
Ces der niers o�rent une assis tance per son na li sée et un savoir-faire qui ne peuvent être four -
nis par aucune tech no lo gie. Ils peuvent com prendre les inté rêts et les besoins des lec teurs et
leur four nir des recom man da tions et des conseils sur mesure, en plus d’aider à trou ver des
infor ma tions qui ne sont pas dis po nibles en ligne. En�n, les biblio thé caires peuvent aider les
lec teurs à navi guer à tra vers la confu sion et les infor ma tions contra dic toires trou vées sur
inter net et four nir des infor ma tions �ables et pré cises.
RÉVOLUTION
Tou te fois, L’IA peut per mettre d’amé lio rer les ser vices en biblio thèque et de faci li ter le tra vail
des biblio thé caires en auto ma ti sant cer tains pro ces sus. Elle peut aider à orga ni ser les don -

L’intel li gence arti fi cielle menace-t-elle nos biblio thèques ?
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nées rela tives à la biblio thèque, gérer les prêts et four nir des infor ma tions sur les livres et les
docu ments. L’intel li gence arti � cielle peut aussi ser vir à trier et à clas ser les livres, admi nis -
trer les demandes, four nir des infor ma tions aux usa gers tout en amé lio rant le sys tème de
recherche, orga ni ser le sys tème de cata lo gage, ainsi qu’à four nir des recom man da tions per -
son na li sées aux uti li sa teurs, dans la mesure de ses capa ci tés.
L’IA ne peut pas o�rir une assis tance per son na li sée aux usa gers. Elle ne peut pas aider les
lec teurs à trou ver des infor ma tions spé ci �ques au contexte de leur demande et leur don ner
des conseils et des sug ges tions adap tés à leurs exi gences par ti cu lières. Cela demande une
sub ti lité déte nue seule ment par les humains.
L’intel li gence arti � cielle est en train de révo lu tion ner le monde des biblio thèques et les ser -
vices qu’elles o�rent. Les biblio thèques peuvent tirer parti des avan tages o�erts par L’IA pour
four nir des ser vices plus rapides et plus e� caces, mais les biblio thé caires sont des per sonnes
essen tielles et leur exper tise est irrem plaçable. L’IA peut sou te nir et amé lio rer leur tra vail,
mais ne pourra jamais les rem pla cer.
Et pour �nir, une petite blague géné rée par L’IA d’open AI : « Quelle est la di� é rence entre un
biblio thé caire et une IA ? Un biblio thé caire sait tou jours où trou ver le livre que vous cher chez,
alors qu’une IA aura tou jours besoin d’un biblio thé caire pour lui dire où cher cher ! » Amel
Bou dina Biblio thé caire Laval
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Le maire de Qué bec fera un voyage éclair d’une jour née à Van cou ver, la semaine pro chaine,
puis envi sage un dépla ce ment en Europe en mars.
En ce début d’année, Bruno Mar chand fera un aller-retour dans l’ouest cana dien. Il par tira le
18 jan vier et revien dra le len de main, a con�rmé son cabi net.
Pour cette courte mis sion, le maire doit d’abord dis cu ter du �nan ce ment phi lan thro pique
d’un pro jet cultu rel dont la nature n’a pas été dévoi lée.
Il ren contre à cet e�et le mécène Michael Audain, le géné reux dona teur qui a cédé au Musée
natio nal des beaux-arts du Qué bec 39 oeuvres de l’artiste Jean Paul Rio pelle ainsi que 10 mil -
lions $ pour la construc tion de l’espace Rio pelle, en plus de don ner au Musée huit oeuvres de
Pau lé mile Bor duas, l’an der nier.
ITINÉRANCE
Le maire en pro � tera pour ren con trer son homo logue Ken Sim, a�n de pré pa rer le ter rain à
des dis cus sions sur l’iti né rance, un enjeu dont M. Mar chand a pro mis de s’occu per et auquel
Van cou ver est dure ment confron tée.
Bruno Mar chand compte dis cu ter de la pos si bi lité d’éta blir un contact entre les équipes
muni ci pales, qui pour raient par ta ger les bonnes pra tiques dans la lutte à l’iti né rance.
Le coût de cette mis sion sera sup porté par la Ville de Qué bec et sera rendu public au retour.
SCANDINAVIE
Par ailleurs, la Ville est en train de pré pa rer une seconde mis sion en Europe pour le maire,
autour du 22 au 31 mars, dont les détails res tent à pré ci ser.
Après Le Havre et Paris, en novembre, Bruno Mar chand devrait se rendre en Scan di na vie, plus
pré ci sé ment à Hel sinki en Fin lande et à Copen hague au Dane mark.
Il sera ques tion entre autres du concept de « mobi lity as a ser vice », de mobi lité active et
quatre sai sons, de cor ri dor vélo, mais aussi de tram way.
Le maire veut dis cu ter avec les inter ve nants sur place des ques tions d’inser tion de ce mode de
trans port dans un milieu hiver nal, de ser vice client, de l’exploi ta tion du réseau et de tari � ca -
tion sociale.
SMITH CRITIQUE
La conseillère de Limoi lou, Jackie Smith, a ver te ment cri ti qué cette mis sion, qui est selon elle
une « dépense de temps, d’argent et de GES ».
« Il n’est pas néces saire d’aller s’asseoir dans un tram way à Hel sinki pour com prendre ce qui
fonc tionne et ne fonc tionne pas. Ce n’est pas essen tiel non plus de se faire pho to gra phier avec
des cyclistes heu reux à Copen hague pour savoir com ment mettre en place un réseau de pistes
cyclables », a-telle réagi, par voie de com mu ni qué.

Mar chand à Van cou ver pour un voyage éclair, puis en Scan di -
na vie en mars

Le Journal de Quebec · 12 janv. 2023 · 5 · STÉPHANIE MARTIN


